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Politique, Liticraire* Commercial et d'Annonces Judiciaires 

ABONNEMENTS ' \ ADMINISTRATION ET RÉDACTION, 21, Place de la Mairie, siSTERON. ( 

PAYABLE il 1 AVANCE 

Quatre francs par an 

ÉTRANGER^* port en sue 

Fondateur: A TURIN — Directeur-gérant: M. PASCAL L1EUTTER 

LES MANUSCRITS NON INSÉRÉS NE SERONT PAS RENDUS 

On s'abonne dans tous les Bureaux de Poste 

Les annonces sont reçues au bureau du Journal et à Paris à l'Agence de la Presse. 20, 

Ruede la Victoire, à l'Agence Havas, 8, Place de la Bourse et dans les principales agences. 

ANNONCES 

Judiciaires (la ligne) 0,20 

Commerciales (la ligne) 0.15 

Réclames (la ligne) ; 0,30 

Pour les grandes annonces et les an-

nonces répétées on traite de gré à gré. 

La Régionalisation 

Du Petit Provençal. 

Pendant les vacances parlementai-

res, les vieilles questions reviennent 

en discussion, soit dans la presse, 

soit dans les milieux où l'on s'occupe 

de l'avenir du pays. Dans leur nom-

bre se trouve la fameuse réforme dé-

centralisatrice, inscrite, comme tant 

d'autres, non seulement dans le vieux 

programme républicain, mais encore 

dans celui du parti libéral, connu 

sous la désignation d'Ecole de Nancy, 

sous le second Empire. 

Il existait, à cette époque, des 

libéraux, imbus, en philosophie, des 

idées de Voltaire, de celles de Con-

dorcet en matière gouvernementale. 

Cette race d'élite a disparu, sans 

laisser aucuse descendance digne 

d'elle. 
Aujourd'hui, le parti libéral, de 

nom, est inféodé à l'Eglise. Il porte 

une étiquette trompeuse. Il faisait 

bonne figure à l'heure où ses reven-

dications se mêlaient, en grande par-

tie, à celles des démocrates qui lut-

taient vaillamment contre le système 

centralisateur qui facilita le coup 

d'Etat de 1851 . 
Ce système, inauguré par Louis XIV, 

complété dans un seDS beaucoup plus 

autocratique par la Constitution de l'an 

VIII, n'a jamais cesse d'être en vi-

gueur La troisième Républiquo le 

maintient soigneusement. Elle n'a rien 

tenté pour s'en débarrasser. 

De nombreux, projets ont été faits 

par divers députés, soucieux, des dan-

gers de toutes sortes, qu'une pareille 

conception despotique peut entraî-

ner, suivant les circonstances. Ces 

projets sont enfouis dans les cartons 

du Palais-Bourbon. On les exhume 

parfois, puis on les renferme à nou-

veau. Pour les remettre définitive-

ment à la lumière' du jour, il faudra 

plus que la volonté de leurs auteurs, 

il faudra le puissant réveil de l 'opi-

nion publique, sortie enfin de sa 

torpeur. 
Toutes les Républiques existantes 

sont régionalisées ou cantonnalisées 

la République française, exceptée. La 

base d'un Etat démocratique réside 

dans les libertés communales. Ces li-

bertés s'étendent des communes aux 

cantons comme en Suisse, aux provin-

ces ou régions, ailleurs. 

Les avantages de cette organisation 

sont ninombrables. Les populations 

s'initient à la vie publique dans toutes 

les agglomérations, grandes ou petites. 

La plupart des affaires locales reçoi-

vent une solution sans attendre le bon 

plaisir de l'autorité centrale. Le forma-

lisme, cette plaie de la centralisation, 

disparaît. L'émulation règne entre les 

habitants d'une même localité. La com-

mune devient une réalité vivante, agis-

sante, groupant autour d'elle, tous ses 

enfants. 

Après la commune le canton, après 

le canton la région, comprenant autant 

que possible, en France, les antiques 

provinces administrées par de* Con-

seils régionaux. Ces Conseils so'ution-

neraient à leur tour, sur le terrain 

administratif, les questions intéres-

sant telles ou telles parties des pro-

vinces ou l'ensemble de leur pro-

vince. Telle est la règle générale 

adoptée dans les autres nations répu-

blicaines. 

Il y a plus de trente ans que nous 

avons préconisé cette initiative qui 

s'impose à tout esprit réfléchi. Il sem-

ble, â l'heure actuelle, qu'un réveil 

s'opère. Aux démocrates qui n'ont ja-

mais abandonné leur idéal politique, 

viennent s'ajouter maintenant des re-

crues nouvelles. D'autres motifs les 

poussant sans doute dans cette voie. 

Qu'importe? Plus les efforts seront gé-

néralisés, plus l'assaut sera difficile à 

repousser. 

Tous les partis, quels qu'ils soient, 

sont tour à tour victimes des excès 

d'une centralisation outrancière. Ils 

ont tous intérêt à s'en débarrasser. 

Aucune monarchie constitutionnelle, 

en Europe, n'offre un pareil exemple 

de servitude. En Italie comme en Alle-

magne, pour citer deux cas seulement, 

ni Rome, ni Berlin n'absorbent la vie 

provinciale comme le fait Paris pour 

la France. 

Dans la péninsule italique ainsi que 

dans la Germanie, il y a des villes 

qui conservent leur suprématie dans 

le domaine des beaux-arts, de l'in-

dustrie ou du commerce. Un compo-

siteur de talent, voire de génie, n'a 

pas besoin de faire consacrer son œu-

vre musicale par la capitale de son pays. 

De même en littérature, peinture ou 

sculpture. 
Il n'en est nullement ainsi en France. 

Sans le baptême de Paris, les poètes, 

les peintres, les écrivains, les sculp-

teurs, les musiciens les mieux doués 

ne comptent pas. En dehors des for-

tifications, aucune renommée. La 

province ? Qu'est-ce que c'est que ça? 

C'est bon à blaguer Voilà tout. Il 

est vrai que sur ce chapitre, les pro-

vinciaux, surtout ceux du midi, l'em-

portent sur les indigènes de la Seine 

canalisée. 

Voltaire disait, avec raison, tout 

le monde a plus d'esprit que moi. 

Tous les Français en ont peu ou 

prou. Ils aiment tous la France sans 

omettre sa capitale, dont les superbes 

monuments rappellent l'histoire de 

leur pays. Ils aiment leur petite pa-

trie, qui leur fait chérir davantage la 

grande. C'est ce qu'il faut bien com-

prendre. 
La division de la France en région 

englobant, tant que faire se pourra, les 

limites des anciennes provinces, cons-

tituerait une .réforme des plus urgen-

tes. C'est aux Chambres qu'il appar-

tient, dès leur rentrée, de discuter le 

projet qui leur paraîtra !e plus confor-

me aux aspirations du pays. Compo-

sées en immense majorité d'élus pro-

vinciaux, elles ne sauraient, plus 

longtemps, renier leur origine. Les 

attraits multiples de la capitale pour-

raient-ils leur faire oublier leurs de-, 

voirs envers leurs commettants ? 

Le génie d'une race est fait de la di-

versité des qualités qui la constituent. 

C'est ce qui faisait dire h Edgar Qui-

net, lors de l'annexion de l'Alsâce-

Lorraine à l'Allemagne, nous ne 

perdons pas seul- imnt un nombre 

important d'hab;taiit«, des étendues 

considérables do terres, nous perdons 

surtout Tune des qualités de la race 

française : la ténacité, personnifiée par 

les populations annexées. 

Celte ténacité s'affirme en toutes oc-

casions. Elle fait le désespoir du vain-

queur. Conservons jalousement celles 

qui restent de ces qualitée, en donnant 

le plus large essor à l'initiative pro-

vinciale. 
PIERRE ROUX. 

LE VOYAGE DE M. POINCARÉ 

M. Raymond Poincaré s'est embarqué à 

Djnkarque pour aller conférer avec le tsar et 

avec les ministres russes. Ce voyage fut an -

noncé avant qu'eût iiei l'entrevue le Nicolas 

II et de Guillaume II, à Port-Baltique ; mais 

la nouvelle de la négociation d'une conven-

tion navale entre les deux puissances de la 

Duplice, lui ajoute une portée que nul ne 

méconnaît en Europe. L'alliance franco russe, 

dont d'aucuns proclamaient le relâchement, 

au lendemain des conversations de Potsdam, 

apparaît aussi forte, aussi étroite que jamais. 

C'est vraisemblablement pour rechercher 

comment ce pacte, auquel l'Angleterre a mo 

ralement adhéré en 1907. peut s'exercer en 

faveur de l'équilibre et de U pacification, que 

M. Poincaré se rend à Cronstadt et à Péters -

bourg, 
L'horizon du monde est beaucoup moins 

chargé qu'il y a un an à pareille date, mais 

l'Orient, en proie à mille pert'ibations et à 

mille menaces, est plein de périls pour 

l'avenir. 
Comment la diplomatie écartera-t elle ces 

dangers 1 Quelle attitude les représentants de 

la Triple Entente prendront-ils vis à-vis de la 

crise qui ébranle la Turquie et quels efforts, 

en particulier, tenteront-ils pour mettre fin à 

la guerre méditerranéenne ? C'est à coup sûr 

tous ces points que M. Poincaré traitera avec 

ses interlocuteurs russes. 

Il va travailler à Pétersbourg pour la 

paix du continent, et cette conviction doit 

être partagée par tous les observateurs de 

bonne foi. 

L'Inspectrice des... Casseroles 

Le féminisme poursuit son chemin. 

Voilà que la municipalité de Cincinnati 

a trouvé de créer un emploi nouveau pour 

la femme : inspectrices des casseroles. Et, 

— voyez un peu, ne vous hâtez pas de rire 

— il n'y a que deux mois que l'emploi est 

créé et déjà on a constaté des résultats ex-

cellents. 
Mis Jones a été nommée officiellement 

inspectrice des cuisines, non de toutes les 

cuisines, mais de celles des restaurantset des 

hôtels, des cuisin°s publiques où le client n'a 

, ni le loisir ni le temps de vérifier la propreté 

des objets qui servent a cuire ses aliments. 

La nouvelle inspectrice doit donc s'assu-

rer de la propreté des casseroles, de la qua-

lité des mets et de la loyauté des opérations 

qui ont pour objet la préparation des repas. 

Il pjrait que l'inspectrice des casseroles est 

le fonctionnaire le plus redouté de tout Cin-

cinnati. 

 ♦ » » ! 

ÉCHOS DU VIEUX TEMPS 

U LOUEE DES 
Parmi les gars sisteronnais qui vi-

vent sur le sol natal, combien ont 

gardé souvenance ou seulement ouï 

parler de la pittoresque louée qui 

préludait jadis à l'ouverture de la 

moisson ? 
A l'époque nullement préhistorique 

où cette coutume fleurissait, dès que 

le soleil de Juin avait mûri le grain 

de blé, de la basse Provence qui sem-

blait située au bout du monde, d'in-

nombrables bandes de moissonneurs 

s'élançaient vers les Alpes, plus noirs 

que des mûres d'Espagne et gais 

comme des ménestrels. 
Groupés par « socques » vers le 

haut de la Place de l'Horloge qui avait 

alors l'importance d'un petit lorum, 

ils attendaient sans impatience à l'om-

bre des ormeaux magnifiques ou sous 

le vélum des cafés l'arrivée des loueurs 

du voisinage. 
Et, un mois durant, en ce coin de 

la ville, c'était un merveilleux grouil-

lement d'êtres humains qui, sous 

le reflet des faucilles et des faux pa-

cifiques, discutaient avec une passion 

exempte de haine les conditions du 

louage et le taux des salaires. 

Dès l'aube retentissait le départ 

des moissonneurs pour les champs 

parés des trésors de Cérès et jusqu'à 

la chute du dernier épi, une frénésie 

de destruction les animait qui prenait 

sa source autant dans le respect natu-

rel des contrats que dans la savoureuse 

vision du festin qui clôturait chaque 

journée de labeur, car, en ces années 

d'abondanc°, on n'épargnait rien de 

ce qui peut ranimer et stimuler le 

courage du moissonneur. 

La moisson finie, avant de rega-

gner le mas laissé à la garde des 

aïeules, les « socques » qui s'étaient 

connues à l'occasion de coopérations 

fortuites se rencontraient en un ban-

quet amical où l'exhubérance pro-

vençale éclatait librement dans la folie 

des chansons et dans l'ivrésse des fa-

randoles. 
Rien, sans doute, ne rendra la vie 

aux poétiques usages qui ont péri dans 

le triomphe de la machine, mais il 

suffirait peut-être d'un peu de bonne 

volonté pour ressusciter ce qu'il y 

avait de confiance mutuelle et de dou-

ceur humaine dans les rapports des 

ouvriers agricoles et des patrons 

quand, au lieu de se regarder avec 

méfiance, ils ne pensaient qu'à bien 

cultiver la terre nourricière et à ac-

"roître s? fécondité. X. 
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Conseil d'Arrondissement — 

Le Conseil d'arrondissement s'est ré-

uni lundi dernier à 10 h. à la sous-

préfecture. Etaient présents : M M. 

Gabert, Reymond, Rolland, Bernard, 

Paul et Perrymond. MM. Cholin et 

Porte s'étaient fait excuser. M. Signo-

ret assiste à la séance et donne lec-

ture du décret de convocation. 

Le Conseil procède à l'élection du 

bureau. M. Gabert, est élu président ; 

MM. Paul, vice-président èt Rolland 

secrétaire. Après avoir adopté le pro-

cés-verbal de la dernière séance le 

Conseil émet les vœux suivants : 

Que le chemin de grande commu-

nication. n° 3 soit rendu carrossable 

entre Authon et Mélan (proposition 

de M. Bernard) 

Que des bornes kilométriques avec 

les mêmes indications que celles pla-

cées récemment sur le chemin de 

grande communication n° 4 soient pla-

cées sur le chemin de grande com-

munication n" 3 de Seyne à Sèderon, 

par Sisteron. 

Que des poteaux indicateurs soient 

placés aux bifurcations du chemin de 

grande communication n° 3 de Seyne 

à Sisteron. 

Qu'une digue soit construite en 

amont du pont des Morards, commu-

ne des Omergues. 

Qu'une rectification soit effectuée 

au chemin de grande communication 

n"3 du quartier de, Parésous au lieu 

dit Croix de la Pierre. 

Ces divers voeux sont présentés par 

M. Gabert. 

Enfin, sur la proposition de MM. 

Paul et Perrymond, le Conseil re-

nouvelle un vœu en faveur du réta-

. blissement du bureau d'enregistre-

ment de Volonne. La séance est levée 

à midi. 

Laréforme électorale.— Sous 

les auspices du Comité pour la Dé-

fense du Suffrage Universel, des ré-

unions publiques et contradictoires 

contre la R. P. auront lieu dans les 

Basses-Alpes, la première aura lieu à 

Manosque, le 17 août, la seconde à 

Forcalquier, le 19. \ 

Tous les élus du département sont 

invités à y assister. Des invitations 

particulières sont adressées au grou-

pe parlementaire de la R. P., mis en 

demeure de venir y défendre la thèse 

proportionnante, contra laquelle M. 

Andrieux, député de Forcalquier, as-

sisté de plusieurs de ses collègues, 

prendra la parole. 

Nous demandons également une 

conférence à Sisteron. 

Comité des fêtes. — Ainsi que 

nous le faisions prévoir dans nos pré-

cédents numéros, nous avons le plai-

sir d'annoncer à nos .compatriotes la 

venue sure et certaine de la musique 

du 1°" régiment de génie Nous avons 

appris en effet que M. le général 

commandant le XV1" corps d'armée 

avait accordé l'autorisation à cette 

musique de venir à Sisteron. Elh ré-

haussera par sa présence tout l'éclat 

de ces magnifiques fêtes sportives qui 

ont lieu les 31 août, I e et 2 septem-

bre prochains. 

Remercions M. le Général de cette 

bienveillante amabilité. 

La présence à nos fêtes de cette ex-

cellente musique militaire et de di-

verses sociétés de gymnastiques qui 

ont donré leur adhésion sont déjà une 

garantie du succès de ces trois jours 

de fêtes. 
D'ailleurs, un programme élaboré 

avec soin fera bientôt connaître au 

département tout entier et aux dépar-

tements voisins les principales attrac-

tions et réjouissances qui composent 

ces fêtes Le programme sera publié . 

dans notre prochain numéro 

La fête du quartier de la place que 

nous avions annoncé pour le 15 août 

est renvoyée pour divers motifs au 

dimanche 18 août. La présence dans 

nos murs, du cirque Cassuli qui se 

propose de donner trois représenta-

tions consécutives est un gros empê-

chement Ma fête de quartier. C'est 

pour cela que le Comité a cru bien 

faire de renvoyer cette fête, afin de lui 

donner au 18 août l'ampleur qu'elle 

mérite. 

< -
La rentrée des classes. — Le 

Ministre de l'Instruction publique 

vient de prendre un arrêté fixant au 

l°r octobre la date de la rentrée des 

classes dans les lycées et collèges (gar-

ÇODS où filles). 

Dans le même arrêté M. Guist'hau 

fixe l'ouverture des grandes vacances 

et la cérémonie des distributions de 

prix dans les lycées et collèges. 

Postes et télégraphes. — M. 

Magnan facteur rural à Sisteron est 

nommé à Manosque. 

M. Borrély, facteur rural à Castel-

lane est nommé à Sisteron. 

M. Girard, facteur local à Noyers 

est nommé facteur-receveur à Bayons. 

M. Nury, lacteur rural à Bayons, 

est nommé facteur local à Noyers. 

M. Bellon, ex-facteur en disponibi-

lité est nommé facteur rural à Bayons. 

M. Arnaud facteur rural à Sisteron 

a reçu du Ministre la médaille d'hon-

neur des Postes et Télégraphes. 

Crédit agricole. — Par décret 

du 25 juillet 1912, le ministre de 

l'agriculture a accordé une avance de 

25.000 fr. à la Caisse régionale de cré-

dit agricole mutuel des Basses-Alpes. 

Eaux et Forêts. — M. Demou-

lin, garde des eaux et Forêts à Lam-

besc, est nommé brigadier domanial 

des eaux et forêts d) Saint-Geniez 

(Basses-Alpes), brigade n° 1, du can-

tonnement de Sisteron. 

Le procès de l'évêque de 

Digne. M- le procureur de la Répu-

blique a interjeté appel du jugement 

rendu par le tribunal de Digne, le 11 

juillet, acquitant M.Castellan, évêque 

de Digne, et ses deux co-inculpés, 

MM. Bracdela Perrière et Barba -

roux. 
A cause des vacances judiciaires, 

l'affaire ne pourra être portée devant 

la Chambre correctionnelle de la 

Cour d'Aix qu'à la rentrée d'octobre. 

Le6 débats seront repris à nouveau et 

dans leur entier, 

•4 > 

Ouverture de la chasse. — 

L'ouverture de la chasse en 1912 aura 

lieu, dans tout le département des 

Basses-Alpes, le jeudi 15 août. 

Avis. — La chasse est interdite 

dans les propriétés Marcy et Raveaud 

Vors à Briasq ; Baille à Girale, et 

dans la forêt communale de Briasq, 

commune d'Entrepierre. 

* Si-

Notariat. — Est supprimé l'office 

notarial de Turriers, dont M. Bucelle 

était titulaire. 

L'office notarial de Bayons, canton 

de Turriers, dont M. Pustel est titu-

laire, a été transféré à Turriers. 

P.L.M.— Grandes Vacances. 

— Billets d'aller et retour collectifs, 

l re, 2e et 3° classes, à prix réduits, 

délivrés jusqu'au 30, septembre, aux 

familles d'au moins trois personnes . 

Validité jusqu'au 5 Novembre 1912. 

Minimum de parcours simple : 150 

kilomètres. Prix : les deux premières 

personnes paient le tarif général, la 

troisième personne bénéficie d'une ré-

duction 'de 50 7„, la quatrième et 

chacune des suivantes d'une réduction 

de 7 •/.. 

Demander les billets quatre jours à 

l'avance à la gare de départ. 

P.-L.-M. — Fête de l'Assomp-

tion. — La Fête de l'Assomption 

donne lieu, chaque année, à de nom-

breux déplacements sur le réseau 

P-L-M si riche en beaux sites. Les 

voyageurs apprèndront avec plaisir 

qu'à l'occasion de cette fête, les cou-

pons de retour des billets d'aller et 

retour délivrés à partir du 8 Août 

seront valables jusqu'aux derniers 

trains de la journée du 21 Août 1912, 

étant entendu que les billets qui au-

ront une validité plus longue conser-

veront cette validité. 

La môme mesure s'étend aux billets 

d'aller et retour collectifs délivrés aux 

familles d'au moins quatre personnes. 

E'IAT-CIVIL 

du 2 au 9 août 1912 

NAISSANCES 

André Marie Louise, quartier de Montgervi. 

MARIAGES 

DÉCÈS 

Néant, 

Conseil Pratique 
Quelle que soit la cause de l'ètouifement, 

qu'il provienne d'une crise d'asthme, d'un ca-

tarrhe, d'une bronchite chronique, de suites 

de pteurèsie ou d'influeoza, on est soulagé ins-

tantanément en faisant ussge de la Poudre 

Louis Legras, ce merveilleux remède qui a ob-

tenu la plus haute récompense à l 'Iîxposition 

Univerfelle de 1900. Une boite est expédiée 

contre mandat de 2 fr. 10 adressé à Louis Le-

gras, 139, Bd Magenta, à Paris. 

UN BON REMÈDE POUR LA GORGE 

Pour guérir rapidement les granulations, 

l'enrouement, la fatigue de la voix, les angines, 

les picotement de la gorge, la toux sèche d'ir-

ritation, fmtes usage des tablettes du D' Vatel ; 

quelques jours de traitement suffisent. Une 

boite de tablettes da D' Vatel est expédiée 

franco contre mandat-poste de 1 fr. 35 adressé 

à M. H. Berthiot rue des Lions, 14, Parts. 

ON (1PM A MHP ména
&

e
- S

a
g« 80 francs 

Ull ULIlInllLIL nourriture, logement ; 

homme jardinier, femme cuisine et ménage. 

Références exigées. S'adresser GOETZ, villa 

Arry, Saint-Tropez, Var. 

CABINET DENTAIRE 
— A. MEYER — 

21, Rue de Provence, DIGNE 

A. MEYER et L PETIT 
Prothésiste et Chirurgien-Dentiste 

de la Faculté de Médecine de Nancy 

Visibles les 5 et 6 de chaque mois 

Hôtel Nègre, SISTERON 

À louer dé suite 

Grand local pouvant servir au com-

merce, situé sur la Place. 

S'adresser chez M. Francis Jourdan 

Cycles, rue Droite, Sisteron. 

BONNE OCCASION. A VENDRE 

AUTOMOBILE 
marque Raynaud, 4 places, tonneau 

démontable, magnéto et accessoires. 

Essais sur n'importe quel parcours. 

Prix modéré 

S'adresser au bureau du journal. 

ETUDE 
cLe 

M 'Frédéric-Adrien BERENGUIER 

Notaire à Aubignosc, 

Canton de Volonne (Basses-Alpes) 

VENTE 
AUX ENCHÈRES 

Publiques et Volontaires 

Fixée à dimanche vingt-cinq 

août mil-neuf-cent-douze, à deux 

heures de l'après-midi, à Volonne, 

dans la salle de la Mairie. 

Des immeubles ci-après désignés 

appartenant à MM. Figuière Henri-

Lazare, demeurant à Volonne, et 

Figuière Léon-Henri, demeurant à 
Paris. 

PREMIER LOT 

Tout une terre labourable et ar-

rosable, complantée en oliviers, vi-

gnes, amandiers, cerisiers, pêchers et 

arbres fruitiers, située aux abords du. 

village de Volonne, quartier de la 

Croix, comme ayant une contenance 

de 57 ar6s, 55 centiares, paraissant 

figurer au plan cadastral sous les nu-

méros 63 p, 64, 65, 69 et 70 de la 

section D, confrontant : levant, Chau-

vin Jules ; midi, les hoirs Brémond ; 

couchant, Amène Sylvain ; nord, 

Fluchère, et autres plus vrais con-

fronts s'il en existe. 

Sur la mise à prix de Mille qua-

tre cent quarante cinq francs. 

ci 1445 francs. 

DEUXIÈME LOT 

Tout une maison de fond en com-

ble de bas en haut et de haut en bas, 

avec toutes ses attenances et dépen-

dances, se composant de chambres, 

cuisine, écurie, grenier à foin, deux 

balcons avec entrées au sud-est et 

au nord, sans en rien excepter, ni 

réserver à l'exception des meubles 

meublants et objets mobiliers la gar-

nissant, située dans l'enceinte du vil-

lage de Volonne, quartier du Bourg 

dit Vière, paraissant figurer au plan 

cadastral sous le numéro 475, delà 

section E, confrontant dans son en-

semble : nord-est, la rue ; couchant, 

Mouranchon ; nord, la rue ; levant, 

Aymard Célestin, et autres plus vrais 

confronts s'il y en a. 

Sur la mise à prix de Six cent 

quatre vingt quinze francs. 

ci 695 francs. 

TROISIEME LÛT 

Tout une parcelle de terre la-

bourable et vignes, terrain de Volon-

ne, quartier de Sainte Catherine, pa-

raissant figurer au plan cadastral sous 

le numéro 1495 de la section B, com-

me ayant une contenance de 1 are, 

50 centiares ; confrontant : couchant. 

Barras ; nord, Arras ; levant, Ma-

gaud, et autres s'il y en a. 

Sur la mise à prix de trente cinq 

francs, ci 35 francs. 

QUATRIEME LOT 

Tout une parcelle de terre, 

même terroir, quartier de la Croix, 

avec oliviers, paraissant figurer au 

plan cadastral sous le numéro 119 p, 

de la section D. comme ayant une 

contenance de 6 ares 10 centiares, 

confrontant : levant, Madame Maurel; 

midi, Barras ; couchant, Richaud et 

autres plus vrais confronts. 

. Sur la mise à prix de Quarante 

cinq francs, ci 45 francs. 

CIAQUISME LOT 

Tout une terre arrosable, même 

terroir, quartier de Sainte-Catherine 

dit Fumuy paraissant figurer au 

plan cadastral sous les numéros 1452 

et 1 453 de la section B, comme ayant 

une contenance de 5 ares, 90 centiares, 

confrontant : couchant et levant, Bar-

ras, son épouse; midi, Turcan ; nord, 
hoirs Davin. 

Sur la mise à prix de Cent trente 

cinq francs, ci 135 francs. 

SIXIEME LOT 

Une terre contre la rivière da 
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Durance, confrontant : couchant 

et nord, la Durance ; midi et levant, 

garras, son épouse. 

Sur la mise à prix de Cinq francs, 

j 5 francs. 

ABLOT1SSEMENT 
Après les enchères partielles, les 

| immeubles seront réunis en un seul 

et exposés aux enchères sur la 

I jiiae à prix formée par le montant 

des lots enchéris. 

En conséquence les enchères par-

celles ne sortiront à effet que s'il 

l'y a pas d'offre sur le bloc. 

Pour tous renseignements s'adres-

|
8
er à M» Berenguier, notaire 

1 Aubignosc. 

Pour extrait : 

Ki<:iti<rvf,: 3 '■■<::& 

Bonne Occasion 

|A VENORli Çggf 
pour vieillards ou convalescents 

Is 'sdresssr au bureau du Journal, 

àv endre une WHTUIIH à 
quatre roues, avec capote en cuir, 

itout en bon état. S'adresser au bureau du 

I journal. 

Ilinile d'olive garantie pare 
lllà i fp »5 le kilog. 

S'adresser chez M. Anlonin REYNIER, 54 

Lue Droite, Sisteron. 

CUERISOR DES HERNIES 

MEMBRE DU JURY sf HORS CONCOURS 
MNDA6ES SANS RESMRTS , ■ ~~~~>r 

DECOUVERTE D'UN NOUVEAU TRAITEMENT 

11 est profondément douloureux de songer 

à cette partie de notre pauvre humanité, celle 

qui est affligée de cette triste infirmité ap-
pelée hernie. Mais il est plus pénible encore 

de constater combien tous ces braves gens 
sont soignés d'une façon déplorable. Les uns 

martyrisés, écorchés à vif par de véritables 

instruments de torture ; les autres, atteints 

d'abord de pointes de hernies, voient leurs 

infirmités se développer glisser sons le ban-
dage et enfin descendre dans le scrotum. 

Pourquoi continuer ainsi, pourquoi n'ap-

pelez vous pas à votre aide cet homme de 

sjience qui a consacré la moitié de son exis 

tence à l'étude des hernies et à chercher le 

femède pour les combattre. Vous connaissez 

tous cet homme : c'est le renommé spécialiste 

M. GLASER, de Paris. C'est lui l'innovateur 
d'un nouvel appareil pour le. traitement des 

hernies, 100 fois plus efficace que ceux exis-

tant à ce jour. Le trop gênant sous cuisse est 

supprimé, de l'appareil qui se porte jour et 

nuit sans gêne ni interruption de travail ; 

il est le plus solide .et est à la portée de 

toutes les bourses. Pourquoi alors continuez 
vous à vous servir de ces mauvais banda-

ges puisque vous pouvez vous procurer l'ap-

pareil de M. Glaser, si doux et dont la supé-

riorité a été reconnue par les sorrmités 
médicales. Les hernies les plus tenaces s'in-

clinent et s'effacent devant son imposante 

efficacité. 

Nous dirons simplement à nos lecteurs et 

lectrices de ne pas confondre la haute scien-

ce de M. Glaser avec certains imitateurs et 

prétendus guérisseurs n'ayant aucune com-

pétence en matière de hernies. 

Dédaignez ces simples marchanda, commis 

voyageurs, justes bons à vendre un objet de 
peu de valeur à des prix formidables. 

N'achetez plus de bandages avant d'avoir 

lait une visite à M. Glaser dont le dévoue-
ment est si hautement recounu. 

M. Glaser, lui-même recevra les hommes 

femmes et enfants atteints de hernies, efforts 

et descentes, de 8 heures du matin à 4 heures 
du soir, à 

FORCALQUIER, le 19 Août, Hôtel Crouzet. 

PERTUIS, Vendredi 23 Août, Hôtel du Cours. 

SISTERON, le 24 Août, Hôtel des Acacias, 

GAP, les 25, 26 Août, Hôtel des Négociants. 

DIGNE, le 27 Août, Hôtel Boyer-Mistre. 

Voulez-vous combattre votre hernie avec 

succès et à peu de frais ? envoyez 1 fr, en 

"libres à M. GLASER, Boulevard Sébastopol, 

38, Paris, et vous recevrez en retour la bro 

coure qui vous rendra un service signalé. 

mPONDREiEsPOULES 
SANS INTERRUPTION 

même par les plu* 
i grands froids da I'MTCT 

2.50O ŒUFS 
par an pour 10 ponlem 

DÉPENSE INSIGNIFIANTS 
, UttfcOde certaine. Nombreuse» attestatiofll 

NOTICE trt» intéressante gratis et franco. 
jir in: CONSTANT BRI ATT E 

à PRBJHONT lAlUMl 

Chemins de fer de Paris Lyon-Méditerranée 

Le moment est venu de rappeler aux nom-

breux amateurs de tourisme, la prochaine 

réouverture du grand service d'auto cars de 

la Route des Alpes Nice Eviafl, qui a obtenu, 

pendant la saison de 1911. le succès considé-

rable que l'on sua 

Ce service fonctionnera à partir du 1' juil-

let et jusqu'au 15 septembre : comme l'an 

passé, le touriste pourra effectuer la magni-

fique randonnée du départ de Nice ou d'Evian. 

faire le parcours total, ou seulement un<) par-

tie ; s'arrêter en cours de route dans les 

centres d'excursions desservis et y séjourner ; 

mais il y a de plus à sa disposition de no u-

velles combinaisons de voyages à prix 

réduits : 

1° Grands circulaires, comportant la visite 

d'ensemble des Alpes françaises avec emprunt 

du parcours complet des services de la Route 

des Alpes entre Evian-Thonon-Nice. 

2° Grands circulaires (par chemin de fer) 

avec parcours facultatifs sur la Route des 

Alpes comportant la visite de l'ensemble du 

Massif. 

3° Circulaires régionaux, formant uie sé-

rie de voyages intéressants au point de vue 

touristique- et reliant entn elles les princi-

pales stations de villégiature, tourisme ou 

villes d'eaux, 

4° Circulaires d'excursion, Voyages p!us 

courts autour de certains grands centres et 

pouvant s'effectuer en une seule journée. 

Po ir tous renseignements, s'adresser eux 

gares, bureaux de ville ou agences de voyages, 

Il est intéressant de consulter le petit Guide 

P.L.M. des Alpes, élégante publication, en 

vente dans les principales gares, bureaux de 

villes et egences de voyages, et qui est envoyé 

franco sur demande accompagnée de 0 fr. 30 

adressée à la Compagnie P..L M. (Publici'é) 

20, boulevard Diderot, à Paris. 

iTÂRD DES ÉPOQUESJ 
demies, qui êtes inquiètes pour vos époques f~ 

! 'leurs, irrégularités, retards ou suppressions), 
iU .nd vous aurez tout essayé sans résultat. < 

■ fez en toute confiance au D r ùu Laboratoire ds Sné- ^ 
ités, 11, Boni. Papin, LILLE, qui vous inoiôu 
"l moyen efficace, garanti et tant danger 

BON-PRIME 

Tout lecteur de ce journal peut s'abonner 

pour six mois au Goût Parisien au prix de 

un franc cinquante (au lieu de deux francs). 

Le Goût Parisien est la seule publication 

de modes, santé et cuisine donnant, chaque 

quinzaine, vingt pages de recettes, articles, 

illustrations et un supplément : patron dé-

coupé ou planche de broderie. 

Toutes les jeunes filles, toutes les femmes/ 

toutes les mamans doivent lire le Goût Pari-

sien, organe de la famille, revue de bon ton, 

contenant une chanson de Xavier Privas, un 

conte, un roman et près de 3.000 lignes de 

texte attrayant, instructif et inédit. 

Envoyer mandat-poste de 1 fr. 80 au Goût 

Parisien, 94, Avenue Parmentier, Paris (11e ). 

Sang Bu 
L'anagramme est facile à trouver, mais an 

contraire de beaucoup d'exemples de ces trans-
positions, le sens dans tes deux cas reste le mê-
me. Sang bu, — Bussang. - où glt la célèbre 
eau minérale providence des anémiques, deB 
convalescents. L'eau Bussang — Sang Bu. -
car elle infuse à tous ceux qui la boivent un 
sang nouveau qui donne aux jeunes et aux 
vieux force, vigueur, santé et belles couleurs 
Par son merveilleux dosape, cette eau ferrée 
renferme oomme principes actifs en fer et en 
manganèse, une quantité égale à celle qui 
entre dans la composition d'un sang pur et 
rir.he. 

ON PRETRE' ■offre défaire connaîtra 

I gratuitement recette 
 l infaillible pour 

guérir rapidement et radicalement Epllepsio, 
Maladies du Système nerveux, Neurasthénie. 
Ecrire à l'Afahè LAURET, CurA d'Eïvnuville ( Loiret J. 

Bulletin Financier 

Le 3 0|0 s'inscrit à 92.27. 

Les Fonds d'Etats étrangers se ressentant 

des bonnes nouvelles s'inscrivent générale-

ment en reprise notamment l'Extérieure qui 

touche le cours de 94. Le Turc 90.75. Le 

Russe Consolidé 94.30. 

Les Etablissements de Crédits ont fait l'ob-

jet de transactions suivies : Le Comptoir d'es-

compte cote 982, le Crédit Lyonnais 1544 la 

Société Générale 825. Banque Franco-Amé-

ricaine 518. 

Les Chemins espagnols sont très animés ; 

Saragosse 462, Nord- Espagne 490. 

Les valeurs industrielles russes sont en 

avance : Hartmann 826, Malteofï 1025, Wa-

gons de St-Pétersbourg 419. 

Energie industrielle bien tenue à 102. 

Las actions S. A. F. I. A. sont bien soute-

nues par un bon courant d'achats à 118 l'ordi-

naire et à 126 la privilégiée. 

NOVEL. 

42, rue Notre-Dame-des-Victoires, Paris. 

MESDAMES 
Si vous êtes inquiètes pour vas euoques 
i douleurs , irrégularités , retards on 

suppressions'', éoriTti en confiance t 

Q .LACROIX, <)•>£, Pliirin"» Spécialiste, 
39, Rue Neuve, à LILLE, qui TOUS enverra 

lous renseignements demandés (8* ANNHK). 

LA VIE HEUREUSE 
La jolie et touchante manifestation patri 

otique des Parisiennes à la Revue de Long-

champ a inspiré à René Lelong une délicieuse 

composition qui paraît dans la Vie Heu-

reuse du 15 juillet. Toutes les Françaises 

voudront posséder ce beau souvenir d'un geste 

charmant. Elles trouvent en même temps dans 

ce numéro de la Vie Heureuse tous les 

aspects de l'actualité présentés de la façon la 

plus attrayante : une page illustrée sur les 

concours du Conservatoire ; une cureuse étu-

de par l'image sur les Jeux Olympiques qui 

viennent de se terminer à Stockholm et où 

les Français ont remporté plus d'une victoire ; 

une plaisance suite de dessins humoristiques 

du maître Brissaud, montrant le Paris d'été, 

Paris sans les Français, de pittoresques pho-

tographies reproduisant les prouesses des 

Girls-Scouts dont tout le monde parlera de-

main ; un attachant portrait de « La dernière 

Impératrice de Chine », celte Tseu ni dont la 

mort entraîna la Révolution, par lés plus 

autorisés des historiens ; une poétique évoca-

tion de l'Eté par des danses d'une admirable 

esthétique ; la présentation enfin d'un sport 

nouveau ou du moins renouvelé : la Maison 

Roulante. 

Aux nombreuses pages faites rour ravir le 

regard s'ajoutent des chroniques, des articles 

de Mme Félix Fauré Goyau, de J.-H. Rosny 

jeune, du D r Toulouse, de Henri Bidou, H.-L. 

de Péréra. Une enquête photographique sur 

ce sujet piquant : Où vont nos « Etoiles » ? 

Un concours qui apportera un mois de vacan-

ces à dix enfants pauvres complètent heureu-

sement ce numéro. 

Départements, 7 fr.; Etranger, 9 fr.; le nu-

méro, 50 centimes. 

Plus une eau est fraîche, mieux elle agit 

est expédiée 

feo gare, en VICHY (I\ÉREIJSE 
France, 30 fr. caisse 50 bouteilles, contre man-

dat à Cie Gdes Sources Vichy-Généreuse, 265 

l", r. d« Ntmns, A Vir.hv: 

L'eaucobiiiw,'c.^uedea frères Saint-
Joseph est le moyen le plus puissent 
pour conserver «t rétablir la me; 
fortifier les jeu* «t Iei paupières. 

.Prix da flacoB ; S trmMcm. 

HÉMORROÏDES 
prompt eoulageneat, gtérlton rêjlde par 

ONGUEST CANET-GIRÂRD 
arant plu* d* cent années tf'exittencfl.est un remède 
souTerain pour la fuérieoa de tontes les ptew, 
rû, fUTêiulêt, «mftra*, *l*it%r$t 44 UUU* upiett. 
Ce tonique excellent • «ne a-facaciU incomparable 
pour la guérisoa des awi'eijww Àtthair, 
les tbeit et la itugrin». 

Ctiaqua roulÎMB réa-
ffirme la maatèra d« rem-
ployer. Pour l'avoir Térl-

tiibïo, 11 'aat axlfar qua 
clisqua roaleaa porta la 
■ Ignatura ;l-conlr*. 
rmx DU nauLtAU :*•».— nuuice MITI 2 rm. ao. 
VÉRITÉ. Pharmade.lO.Ru» Turenue, Parla. 

à tous ceux qui sont atteints d'une maladie de 
là peau, dartres, eczémas, boutons déman-
geaisons, bronchites chroniques, maladie de la 
poitrine, de l'estomac et de la vessie, de rhu-
matismes, un moyen infaillible de se guérir 
promptement, ainsi qui l'a ôt<? ra dicalement 
lui-même, après avoir souffert et e-saye tous les 
remèdes préconises. Cette ollre dont on appré-
ciera le but humanitaire est la conséquence 
d'un vœu. 

Ecrire à M. Vincent 8. pl ce Victor Hugo, à 
Grenoble, qui répondra grati.°, traiicn et par 
courrier et enverra les indications demandées. 

» LE CÉLÈBRE ? 

REGENERATEUR DES CHEVEUX 

âvei-vous aes cheveux gris . 

Avez-vous des pellicules " 
cheveux tombent-ils ï 

Si oui, employa 
le ROYAL WINDSOR 
Ce produit par excel-

lence rend aux Che-
veux gris leur cou-

leur et leur beauté 
naturelles, arrête la 
chute des Cheveu* 

et fait disparaître» 
/es Pellicule Résul-
tats inespéi <»Exi. 
gersur les fl. us le 

mots ROYAL WINDSOR. Chez les Coiffei Parfu-
meurs, en flacons et demi-flacons. Envoi , ■ nco afw 
prospectus su?- demande. .EntrerjÔt: 28, Bu* d' Enghien, PARIS» 

RICQLES 
RICQLËS 
RICQLES 
RICQLËS 
RICQLËS 
RICQLËS 

Calme la Soi! 
ASSAINI") 

L'EAU 

DIGESTIF 
Anticbolérip 

PRÉSERVE 

ÉPIDÉMIES 

DENTIFRICE 

c
AUd«TOÏlITTE 
Antiseptique 

-nul Véritable 
ALCOOL 

DE MENTHE 

HORS CONCOURS 
PABIS 1900 

2 GRANDS PRir 
LKfîHiB 1005 

'.""ll'JWtlf 

LESSIVE PHÉNIX 
ne se vend qu'en paquets de 

i, S <& SO KILOGR. 

500 & 2SO GRAMMES 

portant la ij amre J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 
vrac, c' 3st-à-di'-e non en paquets 
signés J. PICOT, n'est pas ae la 

LESSIVE PHÉNI 

Faut-il boire du sang ? 
La fianSfusiôo du sang, c'est-à-dire l'injection 

directe dans les veines d'un malade du sang 

d'un individu ^ain a été longtemps en honneur 

On a reconnu depuis que ce sang étranger 

était détruit immédiatement par celui du mala-

de. On a alors proposé de boire du sang, et 

nombre de ?ens vont encore aux abattoirs ava-

ler un bol de sang (rais. Les anémiques, les 

personnes sans force et les convalescents n'ont 

plus besoin de se livrer^ à cette répugnante 

méthode, puisqu'ils peuvent boire de l'eau de 

Bussang, source Salmade ou des Demoiselles, 

qui par ses principes minéi atisateurs parfaite-

ment assimilables en 1er. arsenic ét manganèse 

aboutit à un résultat supérieur, Tout le monde a 

intérêt àse sou venir de cette heureuse action de 

l'eau de Bussang, et chacun ne doit pas hésiter 

a recommander cotte eau à un malade et à un 

anémique. 

L'Imprimeur Gérant : Pascal LIEUHER 

Epitfarie-ttrog ieri3 Vve V. TUKI \ 

Rue de l'Horloge — SISTEUON 

Spécialités de Café, Chocolats et Cacaos 

Mastic pour le greffage ; Cire a cacheter les bouteilles 

Légumes secs ; Morue 1
er choix 

Sulfate de fer et de cuivre ; Farine de lin ; Moutarde 

Parfumerie; Savons de toilette ; Boisetsavoi d 'Panama; Essences 

Alcool de Menthe ; Liqueurs ; Eau des Carmes 

Teintures. — Peintures — Intirnaille. — CpongeN 

Bouillies pour le Sulfatage des Vignes 

Droguerie V e TURIN, rue de l'Horloge, Sisteron 
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Automobiles, 

HUILE. 

Cycles, 

ESSENiCE» 

Motocyclettes. 

STOCK MICHELIN 

LOCATION AUTOMOBlUSS, prï^c très réduits 

succès' de H. Martel 
Rue Drohe SISTE.RO'N — Basses-Alpes 

*f5| NOUVEAUTÉS ! É??^ 
Demandes 'ches leus les l.ibraii 

L" ijt colle blanche supérieure 

" FIXOL " 
8* fait en î grandeurs de flacon» 

0 fr. 96 et 1 fr. 90 

Lm meilleure des colles actue 
• • POUR TOUS USAGKS rJ 

Vient de faraître 
LA LIVRAISON • 

Un franc-net -
livraison 

2* L'encrier breveté S. G. D. G 
lavtritbl* 4 niveau constant 

Le " PLENUM " 
Se remplit une fois par an ! 

4 Modèles - 1 fr. 95 à 14 fr. 

La plus économique et le plus parlait des 

o a encriers actuellement en vente. " « 

HACHETTE & C IE . ÉDITEURS 

i r 

DE LA NATURE o DE !>' HOMME) $ 

| Plus de 700 admiraoïes Photographies | 

LIBRAIRIE HACHETrE0Cï,79BdS!Germain-PARISl 

■M" m 

HAOÎJ 

79. Bd : 

PARAÎT LE 

^ 5 ET LE 20 
OE 

t CHAQUE 

S-

LE NUMERO : 

CENTIMES. 

REMBOURSÉ PA« UNE 

SUPERBE PRIME , 

SNfcjl 

SE FAIT 

EN TEINTES ï 

Rlanche 

Rosée 

Rachel 

Chair 

Naturelle 

BON  POUR un 

ABONNEMENT O'ESSil 
— DE 3 mois — 

& Jardins & Basses-Cours 
- \x exceptionnel d* t/r. (Etranger, 1 fr. 1 5; 

1 itc*i«r os Coupoa «T«C le montant. ■ 

1 vt. MACHETTE et Ci«, 7g, Bd St-Germsl.-. . P»r» 

Garclez^VousHSi; 

I des Bohémiens et des Chemirteaux 

leurs signes secrets el trucs dévolllspar • 

Dans son Merveilleux Numéro Spécial 

CH ASSEÏ9i>o 

25 Articles de*Ior, «pécialiste9CynégéliqucB. 

Couyerture et 2 hori-texte en couleurs, 

d'Admirables tableaux de Chasse 

— 1 00 dessins et photographies — 

En vente partout et chez Hachette et C lc 

|SPECIMEN.£&?; 

■F 

Li'Eaa du Sahel 
est une dan de Reanté Incomparable absolument 
inoffensive, Elle remplace avantageusement les

; 
Crèmes et Laits de Toilette et la Poudre de Riz. 

SOUVERAINE contre les affections légères de !a peau, 
L'EAU DU SAHEL donne au visage un teint velouté et lui 
procure une fraîcheur bien agréable 

M. DOIUER 8* G ie - Marseille - Fabricants 
Se trouve : chez les coiffeurs, parfumeurs et dans toute 

maison vendant de la Parfumerie. . 

! PRIX DU m | 
FLACON 

^7 verre opale 

(déposé) 

2fr, 
vi ■ , ■ 

Envoi d'un 

FLACON 

franco par poste 

contre « f , 50 
en timbres ou 

mandat. 

>. • -

mm 

m 

■ ■Ojjejn.Ti'ïSfcJlûSi'-ï»* 
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